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Horst Lademacher, Geschichte der Niederlande: Politik - Verfassung - Wirtschaft, Darm- 
stadt (Wissenschaftliche Buchgesellschaft) 1983, XVIII-577S., 24 Abb.

Exprimons avant tout notre admiration pour la reussite que constitue cette synthese de Phistoire 
des Pays-Bas qui, ä volume egal, ne connait guere son pareil dans le pays qu’elle conceme au 
premier chef. Recit global en meme temps qu’etat de la question historiographique, ce livre est 
augmente d’une bibliographie raisonnee substantielle (p. 519-548) qui a eile seule montre toute 
la maitrise que Pauteur possede de son sujet- en manifestant cependant que le fran^ais se perd en 
Allemagne aussi -, et d’un volumineux index englobant les noms de personnes et de lieux, les 
collectivites et les termes propres ä Phistoire neerlandaise. Agreable ä lire, cette synthese apporte 
aux autochthones memes un regard nouveau, parce que coherent et en meme temps detaille, 
detache mais nullement indifferent, venu du dehors mais, pour une fois, avec un souci constant 
de comprendre le pays du dedans. Ce n’est pas un mince eloge, et Pon ne saurait trop 
recommander ce livre ä quiconque s’interesse tant soit peu ä Phistoire des petites nations 
europeennes, trop souvent considerees comme simples appendices ou auxiliaires des grands 
Etats.

Inutile de dissimuler que Phistorien neerlandais, habitue ä voir diluee dans une douteuse 
»germanicite« la specificite de la trajectoire culturelle de son pays, sera particulierement sensible 
aux traits du paysage culturel que Pauteur accuse. Si la culture au sens habituel du terme ne figure 
pas dans le titre, Pon est cependant heureusement surpris de decouvrir que des Pabord Pauteur 
manifeste un sens aigu de la specificite du conglomerat de territoires qui devaient aller former les 
Pays-Bas. Peut-etre trop aigu, cependant, dans la mesure oü pour lui Phistoire des Pays-Bas 
semble commencer avec la concentration politique bourguignonne et habsbourgeoise. Le 
conglomerat qui devait en sortir constitue pour Lademacher le fil rouge de Phistoire des Pays- 
Bas - ä plusieurs reprises il reprend Pexpression. Mais d’une part, en tant qu’unite culturelle 
cette configuration remonte beaucoup plus haut; d'autre part, les forces centrifuges sont 
quelque peu escamotees. Aussi, Punite fondamentale des Pays-Bas ne reside-t-elle, ä mon sens, 
ni dans un principe territorial quasi teleologique, ni dans une claire volonte politique, ni dans un 
ensemble de structures economiques complementaires, mais dans un Systeme de reactions 
collectives et de reflexes mentaux largement fagonnes par les contraintes geographiques: 
Pequilibre eau-terre, le climat benin mais pluvieux, Pabsence de relief et de distances veritables, 
la possibilite d’un agencement geometrique du pays, la proximite des voisins, le role 
omnipresent de Peau comme facteur economique, que ce soit sur la cote, dans les polders, ou au 
long des innombrables cours d’eau de Pinterieur, etc. L’experience geo-historique a fajonne un 
code de relations et de comportements dans lequel tout Neerlandais pouvait se reconnaitre et se 
definir comme tel - meme quelques-uns de ceux qui, par des hasards ou des volontes divers, 
n’ont finalement point integre les actuels Pays-Bas. C'est sur ce code commun, atteste avec 
etonnement par tous les voyageurs, que se grefferont plus tard des vecteurs explicites d’unite tels 
qu'une langue commune, une culture C-majuscule, une ideologie nationale, une structure 
etatique enfin. Leur reussite dependait cependant de ce qui avait precede: la creation d’un 
monde mental et culturel commun.

Ces remarques ne constituent pas une critique au sens propre du terme. Elles indiquent 
seulement la limite sur laquelle devait inevitablement buter le projet de ce livre. L’auteur n’en est 
d’ailleurs pas dupe. Quand bien meme Pheureux mariage de lignes de force politiques (plus 
structurelles qu’evenementielles, d’ailleurs), de conjonctures economiques et d'evolutions 
sociales correspond visiblement ä son goüt personnel, il reconnait etre tributaire de Poptiquede 
la nouvelle edition de la grande Histoire des Pays-Bas, entreprise eminemment collective, qui 
vient d’etre achevee. Or, si la synthese de Lademacher en reproduit les qualites, qui reposent 
avant tout sur une vision structuree et integree de Pevolution conjointe des secteurs economi­
que, social et politique, eile en reprend aussi les faiblesses, qui sont une etrangr rechute de
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Phistoire religieuse dans Pevenementiel politique ou dans ses effets purement sociaux, et surtout 
une absence totale de perspective socio-culturelle. La faillite de Phistoire de PEglise ancien style 
- devenue pure histoire des faits de gouvemement religieux ou des idees religieuses - et celle de 
Phistoire de la culture - devenue simple histoire des faits d’armes artistiques ou litteraires - ont 
aux Pays-Bas morcele le domaine religieux et culturel sans arriver encore ä la necessaire jonction 
avec le social qui, seul, pourra rendre a tous ces elements et dimensions leur coherence, sans 
pour autant occulter leur specificite dans le domaine de Pexperience individuelle ou collective. 
Dans le livre en question, cette double faillite apparait de fa^on navrante dans le choix des 24 
illustrations qui terminent Pouvrage: de sages images de grands hommes, d’evenements 
politiques, de situations stereotypees. Nulle part n’apparait la touche d’une sensibilite pour ce 
que chaque ensemble geo-historique a de plus personnel: la fa$on dont les gens se manifestem, 
se comportent entre eux ou s’interpretent eux-memes.

II faut le repeter: Pauteur ne saurait etre tenu responsable de cette lacune. II a voulu presenter 
une Synthese ä partir des travaux existants. II y a reussi brillamment, mettant du meme coup ä nu 
la faiblesse de Phistoriographie neerlandaise actuelle. Mais plus peut-etre que beaucoup 
d’historiens neerlandais eux-memes, Lademacher, moins gene par les contraintes nationales, 
sait reajuster sa vision de Phistoire des Pays-Bas dans quelques directions qui me semblent 
particulierement prometteuses d’avenir: une attention renouvelee pour le role des provinces 
interieures et les equilibres internes de toute sorte; une nette rehabilitation du XIXC siede 
comme periode cle dans la genese de PEtat, de Punite nationale et de la coherence economique 
du pays; enfin une vision detachee de ces champs de Phistoire neerlandaise qui ont fayonne et 
fajonnent encore les grands mythes nationaux: le caractere calviniste, austere et »cool« du pays, 
sa tolerance, son pacifisme, son attitude humaine dans les colonies, son antifascisme. C’estpour 
les eclairages indirects mais toujours pertinents que Lademacher jette sur cet imaginaire 
collectif, que son livre merite d’etre medite par les Neerlandais eux-memes. En matiere 
d’histoire neerlandaise, les Fran$ais ont desormais une grande synthese ä envier aux Allemands.

Willem Frijhoff, Rotterdam

Isabelle Empereur-Bissonnet, Paroisses et Communes de France. Dictionnaire d'histoire 
administrative et demographique: Haute-Vienne, Paris (Editions du C.N.R.S.) 1981, 329S. 
Christian Poitou, Paroisses et Communes de France. Dictionnaire d’histoire administrative et 
demographique: Loiret, Paris (Editions du C.N.R.S.) 1982, 533 S.
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Die vorliegenden drei Bände setzen das großangelegte Projekt eines Dictionnaire d’histoire 
administrative et demographique fort, das auf der Grundlage einer Datensammlung für jedes 
Departement zu einer neuen Bevölkerungsgeschichte Frankreichs führen soll. Die alphabeti­
schen Karteikarten zu jedem Ort, Herzstück der einzelnen Bände, sollen somit Arbeitsinstru­
ment für ein größeres Forschungsvorhaben und Nachschlagewerk zur Verwaltungsgeschichte 
und -Struktur sein. Die Datenkarteien sind darum standardisiert. In den jeweiligen Einleitungs­
kapiteln geben die Herausgeber einen Überblick über die Verwaltungsgeschichte ihres Departe­
ments wie über die meist sehr disparaten und in ihrer Dichte unterschiedlichen Quellen zur 
historischen Demographie, vor allem im unübersichtlichen vorstatistischen Zeitalter. Daran 
schließt sich eine kartographische Auswertung unter administrativen wie demographischen 
Aspekten an.

Besondere Bedeutung kommt der sorgfältigen Rekonstruktion des Verwaltungsaufbaus im


